
M» noviciat, fl fut sacristain. Il vécu* ensuite d un simple fait de réflexion de la lu-
«M»WM p»tit« cellule prés du couvent, dan* la jmière du soleil se produisant dans des 

travail et i* pénitent, n moumt après | conditions particulières de l'atmosphère. 
Ce n'est pas cependant que l'accord soit 

i>n*nitsnee. 
de U via religieuse U plus exem­

plaire, le 
dix-neufi 
plaire» 

Il aérait grand temps que al. Grévy ae fit enfin 
moine; il ferait, sans doute, un bien médiocre sa-
rristain; mais quel acte pont lui et pour le* au­
tres U accomplirait î 

Ca*rrK*Ai&*s. — L'année 1884 voit revenir les 
centenaires qui surent : 

284. — Elévation an trône impérial de Diocté­
tien, trente-neuTième empereur. Né en Dalmatie 
et affranchi par le «énateur Aonulmus, il se mon­
tre implacable ennemi du nom chrétien. La per­
sécution qu'il entreprit fut la dernière dans l'âge 
héroïque du christianisme. Dioctétien, qui avait 
abdiquées 306, meurt consumé parla rage de 
n'avoir pu anéantir la foi de Jésus-Christ. 

384.— Simmaque fait venir à Milan saint Au­
gustin pour proies»ar la rhétorique et se convertit 
au christianisme Le Pape saint Damaae meurt 
après dix années deux mois et dix jours de .glo­
rieux, pontificat. 

684. — Fin de la domination des Suèves en 
Espagne, sous Léovigilde. Les Visigoths se con­
vertissent, peu après, au christianisme. 

884. — Terrible incendie de l'abbaye du Mont. 
Cassin par les Sarrasins. — Charles le Gros suc­
cède succède mu le trou» impérial i Louis et Car-
loman. 

1034. — Saint-Grégoire Y t l appelle à son aide, 
contre l'Empereur d'Allemagne, Henri IV, le duc 
Normand de Nsp.es, Hubert Guiscard, qui oblige 
l'Empereur à se retirer de Borne. 

1581. — Mort de Saint-Charles Borromée, 
archevêque de Milan et cardinal de la Sainte-
Eglise. — Don Pierre Ponce invente une méthode 
pour instruira les sourds-muets. — Henri IV, 
roi de Navarre, devient, par la mort du duc 
d'Anjou, l'héritier à la couronne de France. Ayant 
abjuré plus tard le calvinisme, il a fondé la bran­
che des Bourbons qui a régné en France. 

1984. — Leibnitz introduit le calcul différentiel 
dont l'invention lui est contestée par Newton. — 
Mort de Pierre Corneille. 

1784. — Mesmer divulgue le magnétisme ani­
mal. — Voyage de Joseph II en Italie ; son con­
cordat avec le Saint-Siège pour la nomination aux 
bénéfices ecclésiastiques en Lombardie. 

s V r a u i d e s é l e c t o r a l e s 

Lodève, 14 janvier. 
Le Tribunal correctionnel a rendu son jugement 

dans l'affaire des poursuites intentées contre le 
maire de Lodève, pour fraudes électorales. Le 
Tribunal a acquitté le maire, mais avec des con­
sidérants qui sont écrasants pour lui. Ces consi­
dérants admettent comme établies presque toutes 
les irrégularités qui étaient relevées contre le 
maire de Lodève par les partisans de M. Leroy-
Beaulieu. 

CHOSES ET AUTRES 
* •fT* 

D e r n i è r e m e n t , dans une soirée on jouait les 
Vèpre* noltean**, la pièce de Casir Delavigne, 
sans musique. 

Il y a, dans cette tragédie, un personnage nom­
mé Lorédan, qui, à un certain moment, dit, d'an 
ton solonnel, ees deux alexandrins : 

Du dernier «es tyrans ces murs aeroat purgé», 
Et nous s'y ren'reron» que vainqueur* et veos/é*. 
Hélas ! dans son trouble, dans son émotion, le 

Lorédan se trompe et fait entendre aux spectateurs 
ahuris l'énormité que voici : 

Du dernier des tyrans ce» murs seront venge : 
Et nous n'y rentrerons que vainqueurs et purgés, 

m 

* * 
Cartes de visites : 
On peut encore en parler, puisque l'usage in­

dulgent accorde jusqu'à fin janvier pour en en­
voyer. 

En voici une qui sous semble assez neuve. 
Elle vient d'un pays situé hors de France, mais 

où l'on parle français. 
Elle porte : 

X . . . 
Directeur de* valu* d* U. A"... 

Ici, directeur ne veut pas dire chef-d'orchestre, 
mais bien administrateur. Ce monsieur traite avec 
les auditeurs, etc. Ceet égal, le titre en lui-même 
ne manque pas d'une certaine fantaisie. 

• 
* * 

Un bottier, qui a en l'honneur de faire accepter 
une paire de bottes par un de nos ministres,a con­
signé ce fait glorieux de la façon suivante, sur la 
devanture de son magasin : 

H . . . BOTTIEB 
fovrnmeur Ide* Cors de l'Etat 

REVUE DES SCIENCES 
Les illuminations crépusculaires et les aurores 

boréales. — Caractères du météore qui s'est ma­
nifesté dans une grande partie de l'Europe peu 
dant les mois de novembre et de décembre der­
niers. — Etat du ciel avant son apparition. — 
Ses rapports avec le coucher du soleil. — Les 
rougeurs aurorales et les rougeurs crépusculai­
res. — Distinction de celles-ci et des reflets des 
aurores boréales. — Relations des aurores bo­
réales avec le magnétisme terrestre. — Expli­
cation des rougeurs crépusculaires par réflexion, 
dans les hautes régions, des rayons solaires et 
par la pulvérulence de l'air. — Les brouillards 

M ••»-»»! » „ I ^ „ J . 

complètement fait sur ce point et quel 
ques observateurs, persistent encore à 
rattacher aux aurores boréales les rou­
geurs qui ont illuminé la partie occiden­
tale de l'atmosphère, les 26 et 27 novem­
bre dernier et qui se sont encore mani­
festés pour nous le 13 décembre. 

Le domaine géographique de ce mé­
téore, â en juger par les sources diver­
ses des communications que l'Académie 
des sciences a reçues â ce propos, a été 
étendu. l ia été visible pour une bonne 
partie de la France, et, si les départe­
ments du littoral l'ont observé de préfé­
rence, il a été constaté également dans 
quelques localités du Centre, en parti­
culier a Limoges. M, Decbarme l'a ob­
servé à Amiens ; M. Dumas A Cannes, 
M. Richoud à Digne, M. de Gasparin à 
Tarascon : il s'est montré avec une très 
grande beauté sur les côtes de Bretagne 
M, d'Abbadie l'a constaté a Hendaye. Au 
reste, il a été signalé également en An­
gleterre, en Italie, particulièrement à 
Carrare et à Rome, à Berlin, etc., et for­
ce est d'admettre, si l'on y voit un phé­
nomène d'origine atmosphérique, que la 
modification du milieu gazeux qui l'a 
produit existait dans une étendue im­
portante de l'atmosphère terrestre* 

il n'y a pas eu, du reste, simultanéité 
dans son apparitionaux divers lieux que 
je viens deciter ; tandis qu'il s'observait 
à Paris les 26, 27 novembre, 1er et 13 dé 
cembre, M. d'Abbadie le constatait le ;50 
novembre à llendaj-e, et M. Helmholtz 
les 28, 29 et 30 novembre â Berlin. Dans 
toutes les localités, le siège de l'illumina­
tion crépusculaire s'est montré le même; 
elle s'est manifestée dans 10ue«t,au mo­
ment où le soleil se couchait et a persisté 
une heure et demie environ après le mo­
ment où cet astre avait disparu. Cette 
coloration rouge du ciel a été précédée 
quelquefois, alors que le soleil était en­
core au-dessus de l'horizon d'un aspect 
insolite du ciel dans le point où la lueur 
crépusculaire allait bientôt apparaître. 

C'est ainsi qu'à Amiens M. Decbarme 
a constaté que, vers 4 h. 15 du soir, la 
partie occidentale du ciel avait pris une 
teinte d'un jaune orangé s'élevant jus­
qu'à 20° et cédant la place au rouge clair 
intense à mesure que le soleil baissait, 
rougeur qui s'étenditpeu à peu jusqu'au 
zénith et même vers l'Est. De même 
aussi à Berlin, la teinte jaune du ciel 
précéda l'illumination rouge. C'est ainsi 
que, suivant l'observation de M.'Helm-
hotz,jusqu'â4h. 30 les rues de Berlin 
furent inondées d'une lumière jaune qui 
s'anima peu à peu à mesure que le soleil 
descendit, et ne prit une teinte rouge 
très vivequ'aumomentoùapparaissaient 
les étoiles. La description de ce météore 
indique qu'ils été, sauf l'intensité de la 
teinte, a peu près identique à lui-même 
dans tous les points où il a été observé ; 
U a consisté partout en une illumination 
rouge, uniforme, bornée à la partie oc­
cidentale du ciel, sans radiations, sans 
bandes, sans aucun de ces mouvements 
de draperies flottantes qui donnent aux 
aurores polaires un caractère particulier 
de magnificence. 

On eût dit la réverbération d'un im-

Q u e l q u e f o i s i l S'arrête; l e s r a y o n s i n a - i en Espagne n'a aucun but politique. Le Prince est 
chevés n'atteignent pas le zénith, mais 
l'aurore se continue sur un autre point ; 
un bouquet de rayons s'élance, s'élargit 
en éventail, puis pâlit et s'éteint. D'au­
tres fois de longues draperies dorées 
flottent au-dessus de la tête du specta­
teur, se reglient sur elles-mêmes de mil­
le manières et ondulent commesi lèvent 
les agitait. En apparence,elles semblent 
peu élevées dans l'atmosphère et l'on 
s'étonne de ne pas entendre le frotte­
ment des replis qui glissent l'unsur l'au 
t r e . L e p l u s s o u v e n t . u r i arc c u m i s s e u x s e 
dessine vers le Nord; un segment noir 
le sépare de l'horizon et contraste par sa 
couleur foncée avec l'arc d'un blanc écla­
tant ou d'un rouge brillant qui lance les 
rayons, s'étend, se divise et représente 
bientôt un éventaillumineuxqui remplit 
le ciel boréal, monte peu à peu vers le 
zénith où les rayons, en se réunissant, 
forment une couronne qui, à son tour, 
darde des jets lumineux dans tous les 
sens. 

Alors le ciel semble une coupole de 
feu ; le bleu, le vert, le jaune,le rouge,le 
blanc se jouent dans tes rayons palpi 
tants de l'aurore. Mais ce brillant spec­
tacle dure peu d'instants. La couronne 
cesse d'abord de lancer des jets lumi-
neux,puis s'affaiblit peu à peu;une lueur 
diffuse remplit le ciel ; ça et là,quelques 
plaques lumineuses, semblables à de 
légers nuages,s'éU-ndentet se resserrent 
avec une incroyable rapidité comme un 
cœur qui palpite. Bientôt ils pâlissent à 
eur tour, tout se confond et s'efface: 
l'aurore semble être à son agonie. Les 
étoiles que sa lumière avait obscurcies 
brillent d'un nouvel éclat et la longue 
nuit polaire, sombre et profonde, règne 
de nouveau, en souveraine, sur les soli­
tudes glacées de la terre et de l'océan. » 
Quelle magnificence, et combien sont 
mesquines les petites lampes électriques 
que nous allumons à grand'peine auprès 
de ces illuminations grandioses qui par 
tent des deux pôles de l'aimant gigan­
tesque qui constitue la terre ! Les pro­
portions sont différentes, la loi qui régit 
les effets est la même. On peut considé­
rer effectivement comme inattaquable la 
théorie qui rattache les aurores boréa­
les aux phénomènes électro-magnétique. 
Les lueurs crépusculaires ont une tout 
autre origine. Il est très probable qu'el­
les sont dues à Ja réflexion de la lumiè­
re du soleil sur des bancs de cirrhus 
placées dans les couches éleyées de l'at­
mosphère qui la projettent vers nous et 
l'on s'explique ainsi la longue durée de 
l'action du soleil sur ce météore. Mais 
cette explication serait insuffisante si on 
ne la complétait en admettant que ces 
lueurs exigent, pour se produire, une 
modification dans les conditions les plus 
habituelles de l'atmosphère, La lumière 
qui nous apparaît n'est pas seulement en 
effet de la lumière réfléchie, c'est de la 
lumière modifiée par sa rencontre avec 
des corps en suspension dans l'atmos­
phère. 

On a remarqué, et cette circonstance 
a encore été notée cette fois ci, que ces 
rougeurs du ciel occidental ne se pro 
duisent que quand l'atmosphère a perdu 
sa transparence, quand elle est bru­
meuse. Or, cet état peut lui être commu­
niqué par l'interposition, entre ses mo-

initée du ciel, et pour qui se rappelle la 
lueur qu'un incendie, même localisé, 
projette sur l'atmosphère, la ressem­
blance était saisissante ; au reste la 
pensée se portait si naturellement vers 
une illumination accidentelle de ce genre 
que, dans les localités où ce crépuscule 
insolite se produisit.on crut tout d'abord 
a un incendie. M. d'Abbadie a fait, à 
Hendaye, la remarque que cette rougeur 
du ciel s'est montrée aussi le matin 
avant le lever du soleil ; mais il n'y a là 
rien d'insolite, seulement la rougeur 
habituelle s'élève moins au-dessus dei 
l'horizon et elle est plus exactement 
limitée au point du ciel où le soleil va 
émerger. Dans les diverses localités où 
la lueur crépusculaire a été observée,elle 
s'est montrée de trois quarts d'heure à 
une heure et demie après le coucher du 
soleil. Sa durée a varié, suivant les 
lieux, comme varie la durée des crépus­
cules ordinaires qui augmentent avec la 
latitude ; c'est ainsi qu'à Paris le phéno 
mène s'est plus prolongé qu'à Cannes et 
à Tarascon. 

Le fait du cantonnement exclusif de 
cette illumination dans l'ouest est un 
caractère important et qui la dislingue 
des reflets des aurores polaires qui rou­
gissent parfois le ciel des climats tempé­
rés et qui, eux, ne sauraient, à raison 
de leur position par rapport au soleil et 
deleur indépendance fréquentede l'heure 

venu remplir un devoir de fsmille et rendre au 
Roi la visite que celui-ci projetait de lui faire, et 
dont il n'a été détourné que par des raisons poli­
tiques. 

« Monsieur le comte de Paris a tenn à protes­
ter à son tour contre l'accueil fait au Roi à 
Paris ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

» Il n'est | as besoin de dire que le Prince est 
absolument étranger aux manifestations de la 
gare d'Orléans, qu'il condamne sévèrement. Sa 
politique n'a pas besoin de vaines démonstra­
tions. 

» J-Iier soir, la famille royale tout entière a 
assisté à la représentation de l'Opéra. Aujourd'hui 
et mardi, chasses à Casa Campô; demain, visite 
à l'E-curial, au tombeau de la reine Mercedes. 

» Monsieur le comte de Paris a été chaleureuse­
ment accueilli par le Roi et respectueusement par 
la population. La haute société madrilène est allée 
s'inscrire chez lui. 

» Aucuns honneurs officiels ne lui sont rendus. 
> La crue ministérielle sera dénouée samedi 

prochain dans un sens ou dans l'autre. La solu­
tion laisse le Roi trea tranquille. » 

L e s p r i è r e s p u b l i q u e s à L y o n 

Lyon, 13 janvier. 
Hier matin ont eu liru à la cathédrales lec priè­

res publiques ordonnées parla Constitution. Il n'y 
a eu à signaler aucun incident. Un grand nombre 
de magistrats et d'avocats y assistaient. 

U n e r é u n i o n impér ia l i s t e à L y o n 
Lyon, 14 janvier. 

Hier soir, une réuuion impérialiste a été tenue 
200 personnes environ étaient présentes.M. Au'ois 
a parlé en faveur de i'union entre les bonapartis­
tes qui doivent se piéparer pour les élections 
municipales et pour la révision de la Constitution. 

La réunion s'est ttrminée sans incident 
L e s 

mensemeendie éclairant une partie li- réVYl^rde'lVau^rétat 'd 'esuspension 
ou de particules solides : brouillard or­
dinaire dans le premier cas ; brouillard 
sec dans le second. 

Les brumes étant très communes dans 
les latitudes un peu élevées, le phéno­
mène des lueurs crépusculaires devrait 
y être en permanence s'il dérivait de 
l'action de la lumière sur les sphérules 
du brouillard ; il n'en est rien et l'on est 
conduit ainsi a penser que la suspension 
accidentelle de poussières dans l'air est 
une condition nécessaire pour que ce 
phénomène se produise. 

On sait, en effet, par les expériences 
des physiciens et de M. Tyndall en par­
ticulier, que la présence de corpuscules 
solides dans l'air que traverse un rayon 
lumineux, est une condition de vif éclai­
rage et que la nature de ces corpuscules 
influe sur la teinte que présente cette 
lumière. On peut s'expliquer ainsi les 
nuances variant du jaune au rouge, au 
vert dont se teinte l'atmosphère en pa­
reil cas. Ce qu'il y a de certain, c'est que 
ces lueurs crépusculaires ont coïncidé 
parfois avec des pluies de poussières dé­
posées à la surface du sol et des plantes. 
C'est ce qu'on a constaté récemment en 
Norwége. 

Diverses éruptions volcaniques telles 
que celles de l'Hécla en 1700, de l'Etna 
en 1812, etc., ont rempli 1 atmosphère, et 
à des distances immenses, de matières 

i dans leurs rapports avec l'activité voirai-

r é v i s i o n n i s t e s 
Paris, 14 janvier. 

Un grand meeting révisionniste est annoncé 
pour dimanche prochain, salle du Tivoli-Vaux-
ha'l. 

La le t tre du marquis T s e n g 
Paris, 14 janvier. 

Le Fijaro met en doute l'autenticité de la der­
nière lettre du marquis Tseng publiée par les 
journaux allemands. 

L 'ag i ta t ion Ir landaise 
Dublin, 14 janvier. 

Des ordres ont été reçus à Enniskillen de faire 
des préparatifs pour recevoir 10CO hommes de 
troupes qui aideront la garnis .n actuelle qui se 
compose de 500 hommes à maintenir l'ordre à 
l'occasion des meetings oiangiste et nationaliste 
qui se tiendront le 15 janvier à Blacklion près 
d'Enniskillen. 

L e procha in cons i s to i re 
Rome, 14 janvier. 

Le prochain consistoire sera tenu au mois de 
février. De nombreuses nominations auront lieu, 
dans le Sacré Collègo, où sont vacantes de hautes 
fonctions comme celles de chancelier, pénitencier, 
vicaire. 

Il n'est point question de nommer cardinaux 
des Français. 

Trois nominations de cardinaux sont seulement 
probables : deux Italiens, Mgr Laurenzi,assesseur 
du Saint-Office, et Mgr M:izotti, secrétaire do la 
congrégation des évêques et réguliers, et un ttran 
ger, le patriarche de Lir-boune. 

Le pape voudrait appeler le car final Ledochow-
ski à une charge importante et statuer, d'accord 
avec la Prusse, sur le eaa de Mgr Melchers,arche­
vêque de Cologne. 

L e s é v é n e m e n t s d E g y p t a 

Londres, 1-1 janvier. 
Les jeurnaub anglais ont reçu la dépêche sui­

vante •. 
« Caire, 13 janvier. 

» Le bruits que de: renforts seraient envoyés 
imméJiatement à l'uni eo anglaise en Egypte est 
sans fondement. Des négociations sont entamées 
entre sir E, Raring et M Barrére au sujet de la 
nomination de M. MouxriefTeonnnesous-secrétaire 
nu ministère des travaux publies. Il a été décidé 
que M. Rousseau serait luis à la retraite avec une 
pension. M. Moucrieff suai t ensuite nommé pre­
mier sous-secrétaire et tf. Barrois, un français, 
deuxième sous-secrétaire. 

Un nouveau poste serait aussi créé dans le mi­
nistère des finances et serait confié à un français. 

D'antres changements sont attendus dans quel] 
ques autres ministères. 

Le gouvernement a reçu l'information de Soua-
kin qu'une entrevue a été conclue avec plusieurs 
chefs de tribusqui étaient hostiles jusqu'à présent 
le long de la route allantàKhanoum par Souakin 
et Berber. M. Barrère aurai} reçu confirmation 
de cette nouvelle. 

On espère encore ouvrir une voir par Souabin 
et Berber afin de faciliter l'évacuation du Soudan. 
Le gouvernement a décidé d'envoyer le ministve 
de la guerre à Khartoum par la route de Korosfro 
avec la mission de surveiller l'évacuation du Sou­
dan. 

L e s N i h i l i s t e s 
Berlin, 14 janvie. 

Soudeikin, le chef d£ la police tué par les ter­
roristes, a trouvé un successeur. Un agent secret 

DEPECHES TELEGRAPHIQUES 
(•De no* correspondant* particulier* et PAB m . 

SPSCLAX) 

La Chine 
Londres, 14 janvier. 

Le Standard publie un avis de Vienne assurant 
que le gouvernement Chinois est décidé à ne pas 
retirer ses troupes de Bac-Ninli. 

Le Daily-News publie une information de Varna 
d'après laqueUe la Porte n'interviendrait pas au 
Soudan. . « 

Il mentionne le bruit que des tribus de l'éta t 
de Tripoli marcheraient vers le Mahdi. 

Le même journal reçoit du Caire un avis disant 
que le Mahdi demande 2,000 livret sterling pour 
la rançon de 5 religieuses et de 4 prêtres. 
" L e consul Autrichien a ouvert une souscription. 

E n E g y p t e 
Londres, 14 janvier. 

A l'occasion des négociations entammées entre 
MM. de Baring et Barrère pour la nomination 
d'un commissaire français adjoint à M.Monerieff, 
le Time» dit que cela équivaudrait au rétablisse-
mentdu coniomxnium-tX promettrait l'existence 
du cabinet de Nubar-Pacha. " * 

SpnJtijss et le Time* et d'autres journaux officieux 
D P k Q k l I C D C £J C / f D C Hpprécitat tout particulièrement le président du 
ULmlilHiCriLm i l L.U ft *Q |GonseU, Nubar-Pacha. Nous croyons qnelaspé-

BULLETIN DU COMMERCE 
An moment de mettre so<>« presse nous n'a­

vons pas encore reçu les cours de Bourse de 
Paris. 

Dx<P.rX!HES COMMERCIALES 
Dépêches de MM. Busch& C'", du Havre, repré­

sentés à Roubav , par M. Bulteau-Grymonpre* : 
Le Havre, 14 janvier. 

Ventes 1,000 b. Marché ferme. 
Liverpool, 14 janvier. 

''antes 15,000 b. Marché ferme. 
NewOTork, 14 janvier. 

Middling Upland, 10 11/16. 
Recettes aux Etats-Unis : 15,000 b. 
Cotes en cents du Middling, classe américaine, 

New-Orléans 10 3/8, Savannah 10 1/4. 

Télégrammes de MM. Van der Velde et Rcice-
niund, communiqués par Jules Cauét. 

Le Havre, 14 janvier 1884. 
Cours de clôture de New-York, du 12/anvier 

Cotons 
déc. janv. fév. mars avril mai juin juil 

10.68 10.79 10.96 11.11 11.2511.38 11.49 
a oût sept, octob. 
11.58 11.24 10.85 

Ventes du jour : 76,000 balles. — Marché 
facile. 

Recettes du jour : 15,000 balles contre 25,000 
en 1883 et 11,000 en 1882, 

Total de la semaine : 15,000 balles contre 
25,000 en 1883 et 13,000 en 1882. 

S a i n d o u x 
fév. mars avril mai juin juil. 
9.20 9.30 9.37 9.42 9.52 9.57 

Maïs 
ian, fév. mars avril mai 

03 64 64 3/4 65 3/4 
C a f é s 

jan. fév. mars avril mai juin juill. août 
10.85 11.00 11.20 11.30 11.35 11.45 11.45 11.50 

F r o m e n t 
janv. fév. mars avril mai juin 

104 1/2 1063 4 1093 4 1133/4 1 1 3 3 4 1141,2 
Roubaix, 14 janvier 1884. 

jan. 
9.17 

déc. 

août 
9.65 

juin 

COTONS 
Alexandrie, 11 janvier. 

Le livrable est en hausse; le disponible Ma-
fernle; bruns good fair fr. 77 (6 3/4d.), fully gooi 
fair fr. 81 1/2 (7 l.'Sd.), fully good fair à good fr. 
84(7 5/16.1.), gooi fr. 85 1 2 (7 7/16.1.); blancs 
fully good fair fr. 78 (6 13 lGd.j 

culation qui s'engage sur cette valeur est en bonne 
voie. 

L'Extérieur espagnole que noua avons pendant 
longtemps signalée à nos lecteurs comme appelée 
à baisser dans nne large mesure, ae trouve re­
prendre momentanément par suite de nombreux 
rachats du découvert. On cote 50, ftaupon déta­
ché. 

Le Suea est très-discuté. Après des alternatives 
de hausse et de baisse û reprend le coure de 2000 
et s'inscrit en dernier lieu a 2050. Nous rappe­
lons de nouveau à l'attention de noï lecteurs le 
teavaa que le Financier de* Commun** va publier 
dans «on numéro dn 11 janvier. Noria voulons 
parler du graphique indicateur des variations des 
cours des valeurs du Suez, reports, recettes, ton­
nages, nombre de navires en transit, en un mot 
tout ce qui concerne le Suez y Bar* indiqué au 
moyen de Courbes par le procédé du diagramme. 
Ce travail sers, envoyé centre la somma de 1 fane 
a toute personne, quien fera, la demande. Ail dirfie-

| leur de la Banque des commîmes de Trance, 15, 
rue de la Chaussée d'Antin, à Paris. 

La Banque de Paria monte de 800 a 850 cou-
pure de 20 francs détaché, dernier ceurs 860. 

Le Crédit Lyonnais est m, 560. 
La Société générale à 485. 
La Banque d'Escompte à 607,60. 
La Banque nationale à 40 fr. 
Les Chemins annt fasmes 
Nous trouvons le Nord à 1755 et 17W. 
Le Midi à 1136. 
L'Est à 730. 
L'Ouest à 800. 
Le Lyon à 1256. 
L'Orléans a 1280. 
Les Autrichiens sont à 675. 
Les Lombards, faibles à 315. PARIS, |« Janv. —Huile &* eoua : courant 80 *5 

février 1» 73, mars avril 79 » , i d mai "8 t>. — Huile 
•te lin : courant S5 .., février 55 50, mars avril s* 75 
i de mai ta 75. — Spiritueux : courant 46 . . . février 
(0 ' o, mars avril <7 50,4 de mai 48 75 — Sucre* brute. 
8S degrés dipomblei 47 .. a 47 » . - Sucre* blanc* 
n» * : courant 51 «0, février 55 ... 4 de mars 5SM, 4 d« 
•rai 5410 — Sucret raffintx; 10Ï 50 à 10910 - Farine» 
« marque* : courant 48 75, février 49 10, mars avril 
50 30, 4 de mars 51 »o. — Marque Oorbeil : S* .. — 
Blés : courant 18 se.février » » . mars avril *3 7S. 4 de 
mars t i 10. — Seigle* : courant 15 ... février 15 si, 
mari avril 15 50, 4 de mars 1A 25 

Sucra indigène 88 degré* cou. 
17*»' . . .. Id. en pains « kilog. 

numéro 1, 10) .. sucre numéro S, .. . . M. indigène 
luméro t .. .. 3T« betteraves rtini natales 44 .. id 
îourant . . . .Id. graine disponible* . . - . . Id. Un Ire 
]ual. dispon Id. fin 1rs quai, courant.. . . Id. 
--• disponible... id.alirrer 
mélasse disponible , 

<d. d'été . . Id. 
er premier . 
4 derniers . Id. 

Marché a n s H u i l e * d e LOI* 
Cour* du 14 janv. 

Huiles 
l'hectolitre 

XUletie b. goflt 
Cunélia*...; 
Caanvre 
Un étranger.. 

( ourt pré 
Huila de colsa 
Huile épurée pour quinquet t -n étranges. • . . 
ctmélia*. . . . . . . 

Grains 
l'hectolitre 

Tourteaux 
les 100 ail. 

**.. **> .. 17 50» 18 50 

i* :: A :: :: :: :: 
14 .. U .. 17 . . M . . 
U .. 16 . . 1 5 . . U .. 
-0 .. Il .1*1 . . I H 
-eaja* 

. . . .179 . * . . . . 

• • : !ts :.:: ; ; ; ; ï:::::: 
ANVERS.!4 janvier, — Tous lee prix* 

:ranct par lOo kilos. — Pétrole* (eete. 
oifooiuoles ti ;o x îoo kilos. — Pétroles (eau otnewlle). -

. Janvier i l 69 .. .-, février 
il 51 . , mars , 4 dernier* — 
Sucre brut et entrepôt, M des;, n» 1*1*0 essp. 49 .* 

, td. février «1 ù . . . - Lard* talés eaa* d'Ame 
riqae. Longue* bande* nouv. 91 .. » i . . . non**ri ban­
de* nouv. »7 , Longue* et courte* bande* 
réunie* par moitié,livrable* en janvier 94 *> . . ... 
id. février 95 — saindoux. Marque Wileox, 
disp. 111 janvier 19 ~ . féisjkr 119 . 

, œ*r»avril l i t . . . . . . . . — Café : O* a vendu 
.. . • Santo». * .. .r. et*. PROGRillE OES THÉÂTRES 

THEATRE DES BOUT EVARDS. — Lundi 14 janvier 
-i. a 7 heures : L'Article 7, comédie vauderille 

en 3 act<8. —Madame Boni/ace, opéra-comique en 
3 actes. 

- pulvérulentes qui obscurcissaient le so-
du coucher de:cet astre, être considères l e i l e t e n changeaient la couleur. Les fort expérimenté et grand connaisseur de la for-
COinme dUS à la r é f l e x i o n d e Su lUIl l iere . l u e u r s c r é p u s c u l a i r e s a u x q u e l l e s nOUS I midable organisation révolutionnaire répandue 
Sans cloute ces aurores boréales de nos/ venons d'assister ont-elles quel quesrela-1 - - - -
chinais se montrent aussi le plus sou- t i o n a a v e c i e s phénomènes volcaniques 
vent le soir, mais il est probable que leur} t s e c o u e n t , , vioîemmet notre planète 

que. 
On s'accorde généralement à séparer, 

des aurores boréales, dont le théâtre est 
confiné dans les hautes latitudes,les rou­
geurs crépusculaires qui se montrent 
également dans les latitudes tempérées 
et dont quelques couchers de soleil de 
novembre et de décembre nous ont mon 
trè des exemples saisissants. 

Ce n'est passeuleraent la physionomie 
de ce météore et les climats sous lesquels 
il se montre qui le distinguent des auro­
res boréales, mais il semble en différer 
aussi par son mode de production;tandis 
tm effet, que les aurores boréales se 
rattachent manifestement à l'électricité 
atmosphérique et immédiatement au 
magnétisme terrestre, comme le prou­
vent la direction de leurs arcs par rap 
nort an mérMjPTi magnétique et !<*s os 
ci l ia i4uua 4 a oj>; o u . t p e a i u u i t .^ - . . . ^ 
l'aiguille aimantée, les aurores crépus­
culaires semblent dépendre au contraire 

clarlc préexiste au crépuscule et ne de 
vient sensible que qaand l'atmosphère' 
s'assombrit. 

L^s tableaux qui ont été tracés des au­
rores boréales observées dans les latti 
tudes très élevées montrent assez com 

depuis six mois? Ce n'est nullement i.m 
probable. 

FONSSAGRIVES. 

dans toute la K le, môuie dan» les provinces les 
plus éloignées, vient d'Être nommé à ce poste. 

Cet agent s'eppelle Alexis Kouraseboff ; il est 
attaché à la gendarmerie de l'arrondissement de 
Moscou. 

La police a déployé une activité exceptionnelle 
pour s'emparer des afJMaaàhe. 

.,_,,____ Bien des arrestation-.» 
• • • • • • « * . e u s » » m m . - i - .L'H. ' 1 '^ \ .«Irr idu* en route pour 

u - „ - l„o ^ i K T o n r t pr«inn<!f'iilairp«5 nhsi-r- à nos lecteurs qui habitent loin d'une ville et qhi j 
b i e n l e s r o u g e u r s c r é p u s c u l a i r e s ODStr , T e u , e n l Be ' u r e r l e 8 P i l u l e 8 Suisses, si juste- rompre leur voyage et 
VéeS r é c e m m e n t e n h u r o p e S é l o i g n e n t m e n t célèbres comme purifiant le sang, et efficaces bourg, sur l'invit;) 
d e Ses s p l e n d i d e S i l l u m i n a t i o n s q u i S e m - dans la plupart des maladies chroniques, qu'il I tendaient leur arr 

T I S S U S 
De notre correspondant spécial de Sedan : 
Rien n'est changé dans le commerce de la dra­

perie à Sedan, le moment est aux inventaire», du 
reste c'est généralement calme à cette époque. 1 
s'est fait très peu d'expé iition, et on n'a pas vu 
d'acheteur ; on nous annonce du temps froid et 
sec, cela ferait faire quelques réassortiments. 

Mouvement de la première semaine : 
Diaperie Laines 

1883: «8,047 kH. Arrivages: 51,615 Vil. 
1884; «4,913 ttl. Expéditions 21,948 kil. 

Paria, 11 janvier. 
Quelques (limandes de tissus se sont produites 

cette semaine, mai.-» avec de telles prétentions-de 
la part des acheteurs que peu d'affaires se sont 
conclues. 

Les prix baissent toujours en raison du stock 
et du désir des vendeurs de réaliser. En résumé, 
situation déplorable qui va s'aggravant. 

H O U B L O N S 
» . Foperinghe, 11 janvier. 

La reprise dans les affaires s'accentue de plus 
en plus. La demande est vive et soutenue; les 
transactions sont nombreuses. Depnis nne dizaine 
de jours, on a enlevé sur notre place tout le hou­
blon qu'on a trouvé au prix de 100 à 105 fr. les 50 
kil. La demande est également vive pour le villa­
ge. En un seul jour, tous les courriers se trouvant 
sur pied ont rcheté dans plusieurs communes à la 
fois tout le houblon disponible à 188 fr. les 50 kil. 

SOIES 
Shanghai, 12 janvier. 

Ptu de choix, prix lentement en hausse; Tsatlee 
genre Mayfong 392 1/2 Taels, Tsatlee no 4 3/4, 
367 1/2 Taels, Tsatlee genre Gold Kiling355 Taels, 
Hamchow Tsatlee n<> 1,352 1 2 Taels. Stock 5,000 
Dalles. Expéditions 40,000 hh. 

Change : S Paris fr_6.55. 

JBHtC FjjtUCeCtf 
Paris, 11 janvier 18.°4. 

La repiise qui s'est manifestée avec la fin de 
l'année et dont nous avons parlé dernièrement a 
continué durant le cour* de la semaine. Ce n'est 
pas que la situation soit dégfg'e desepoirts noir 
qui restent encore à l'horizon politiffue au con­
traire, mtiU il importe à la h.iute\banjjue de sou­
tenir les cours au moyeu de rachats amx approches 

ont été opérées et quelques' d'un emprunt qui s'impose. La est nfcique cause 
• l'étranger ont dû inter-t j? » . ' » ? * • » < " » • — «•"•***'- i.del'uia. P?H-

B l p p o d r o m e U o u b a i i l e n . — Grand Cir 
que a.nértcain My^ri, *ucce«ieur J. WaUoa. — 
Immei.s! succès. Lundi 11 jan»ifr — Représentât o'i 
extraordinaire, *8 heures. — Le bureau sera ouvert 
ri i d'heure avant chaque représentation. — Prix dV* 
mac. s réduit l.ojzes s fr-, chaises t fr., pourtour 1 
fr 5', Ire eaifrie 1 fr.. le galerie 0,50 rent. — OQ 
prend des billets * l'avanci chez M. I.esguilion.rue du 
V.«sil Abreuvoir, 5. 

U 
Souscription Poblique 

A 58,000 OBLIGATIONS 
Intérêt annuel : fr. 1 4 , 5 5 nets. 

Coupons payables le* 1" mai et 1" novembre 
Ilemboursement d J O O fr. en 76 an* 

PRIX D'ÉMISSION : 
2 0 francs en souscrivant Fr. 
6 0 

1 0 0 
1 0 0 

à la répartition 
du 5 au 10 mars 1884 
du 5 au 10 mai 1864 (dé­

duction faite du cou-
. pon de fr. 7,27 1/2 au 

les mai). 

20 
60 

100 

9 2 , 7 2 

2 8 0 francs Net à payer Fr. 2 7 2 , 7 2 
On peut moyennant le versement intégral d* 

2 7 7 fr. 5 0 souscrire des Titres eniièremeit libé­
rés ayant droit au coupon payable le l r r mai 1884. 

Un droit de préférence est accordé, dans la ré­
partition, aux souscripteurs d'Obligations libérée*. 

Rendement : 5,30 6(0, non compris la prime 
d'amortissement. 

On souscrit le 22 janTicr 
Au Comptoir d'Escompte de Paris,- 14, rue 

Bergère; 
A la Banque de Pari* et des Pays-Bas, 3 , rue 

d'An tin; 
A la Société Générale, M, rue de Provence; 
Au Crédit Lyonnais, 19, boulevard des-Italiens 

lit dans leurs agences à l'Etranger. 
On peut souscrire dès èprêtent par corrupeetdanc*. 

2872— 80571—796(5 

Nous le répétons, la situation n'a pajgchangé, l'at-

h l e n t d a n s l e s régiOllS d é s o l é e s d u N o r d suffit d'adresser 1 fr. 50, en mandat ou timbres, à 
D i e u i , u a u a reo B __._-, I M. Hertzor, pharm., 28, rue de Grammont, à 
suppléer a 1 ^suffisante clarté dm BoWii., ^^SVmmumi ce précieux remède rkr 
Un naturaliste, M, Charles Martins, qu i ' r e t o u r d u c o u r T i e r . 20570 
a assisté aux aurores boréales du Spitz- j _ _ ^ — - — ™ — ^ _ ^ — 
berg les a décrites avec ce vif sentiment} g * ™ ™ ™ " " ™ " " 1 ^ " ^ ^ * " " ^ 
des beautés de la natures qui est l'une ETA I T 1 / I M f DCJ I M T O A I D 
des caractéristiques de son talent ; ' [ \ {}[j \ L i L L C i O 1 I U i j U l U 
t Tanlôt.dit-il.ce sont des simples lueurs J 
diffuses ou de plaques lumineuses ; tan­
tôt des rayons frémissants d'une éclatan-j 
te bUnebeor <|ui parcourent tout le tir-' 
ilMUUCltt »... c-.. iu. l i ix^ x uol'i/Oli cumuit i i 
si un pinceau invisible se promenait sur 
la voûte céleste. 

Dépêche* de no* correspondant* particuliers 
et P A B FIL SPÉCIAL. 

retourner à »>aiut-Péteis- | t e n t i 0 n générale a seulement été démurnée 
«ILS agents secrets qui at- Nos rentes sont en tête du mouvehrieut. Le 3 0/0 

arrivée à une station près de 1, s'élève de 75.40 à 76.95 et clôturé i ,6.725. 
,_____. „ r L'amortissable de 77.65 a .8.15. J 
frontière allemande. Dernier cours 78. 

A Saint-Pétersboueg, à Moscou, ainsi que dans j ^ 4 1/2 0/0 1883 que nous laissions il y a huit 
plusieurs grandes villes du sud, des perquisitions jours à 105.95 progresse à 106.50, 106.90, 107.125 

M . l e C o m t e d e P a r i s à Madrid 
Le Gaulois publie la dépêche suivante : 

€ Madrid, 14 janvier. 
» Le voyage de Monsieur le Comte do Paris 

domiciliaires en masse unt été faites à la suite de 
l'assassinat ; plusieurs morts subites parmi la 
jeunesse des universités sont rattachées à ces des­
centes de police. 

Quant au nouveau chef de la police politique 
secrète, û est déjà condamné par les terroristes, il 
y a plus de deux mois ; ce n'est qu'à grand'peine 
qu'il a échappé aux |M*je* qui lui ont été tendus 

J par ces ennemis implacables. 

AgtVimA npraiflii 
L e S I R O P de j A N N I N 

d'un succès toujours croissant depuis 
vingt ans, calma instantanément les criées 
et amène une guêrison rapide. 

Excellents effets émus le* Palpitations, 
Rhumes, Maladies de Poitrine.—U flason 3 à*. 
Dépôts pharmacies Bataille, Sebert et Double-

mart, et toutes les bonnes pharmacies. C0560. 

et clôture à 106.90. 
Une des valeurs les plus fermes,-celle-là avec 

juste raison du moins, c'est le Crédit Foncier qui 
de 1235 s'élève à 1245, puis, après le détachement 
du coupon de 30 francs, continue son mouve­
ment ascensionnel à 1250, 7255 et-1258,76. Der­
nier cours 1256,26. —Le chiffre des prêts consen­
tis par cet établics^ment depuis le début de 
l'année est de 9,068,000 francs, dont 8,884,000 fr. 
en prêts fonciers et 184,000 francs en prêts cout-

I
munaux. 

L'Unifiée d'Egypte est très.recherchée en ce mo­
ment. Le nouveau ministère est tout à la politique 

v Dan* h traitement de* â t t tyt t iMia * 
, de Poitrine, lu mèdecint reçois- ;v(8 
^ mandent tpéçitltment l'imptel 4a EL 
1 SIROP et de l*PATE de W 

PIERRE LAMOUROUX * 
tilnsM tetéril : i i , la* TMiintm, FUIS 
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